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DANS LE VAISSEAU "OLYMPIQUE" DEVANT 45.000 PERSONNES... 

PARIS A ENLEVE LA COUPE DE FRANCE /... 
Le match fut acharné, mais joué correctement, c'est à la 2 2 e minute 
de la seconde mi-temps que Charleville a été vaincu par 1 but à O 

LE PRÉSIDENT DE LA RÉPUBLIQUE REMIT LA «COUPE» EN PRÉSENCE D'UNE FOULE EN DÉLIRE,... TANDIS 
QUE PLUS DE 2 5 . 0 0 0 PERSONNES, AUX ABORDS DU STADE, N'AVAIENT PU ASSISTER A LA FÊTE DU FOOTBALL 

LÉGER RECUL DE L'OLYMPIQUE LILLOIS 
EN DIVISION NATIONALE 
FIVES VAINQUEUR DE SÈTE, EXCELSIGR ET VALENCIENNES 

BATTUS PAR ANTIBES ET LE RED STAR 

A FIVES, S. C. FIVES BAT 
F. C. SÈTE PAR 3 A 0 

Au S t a d e Virnot. les Diables Bleus ont ' 
a i sément triomphe d'un F.C. Séte qui ne 
I it preuve, tout au long de la partie < 
d'aucune cohésion, d'aucun cran. 

Les Méridionaux laissèrent & Fives une ; 

bien vilaine impression et ils doivent à i 
leur gardien Llense de n'avoir pas eu à 
encaisser un score plus sévère. 

Cette victoire est d'autant plus s igni- ' 
ftcative qu'ils jouèrent a dix la presque j 
total i té de la rencontre. 

LA PARTIE 
L A partie est v ivement disputée dès ' 

l'entrée. Fives . qui Joue contre le vent | 
v ient taquiner Llense mais rien ne s en- i 
suit . Sur shoot de Lauer le gardien Se | 
tois dégage. Lance à nouveau par Saint - i 
P e Lauer descend mai s termine au-des
sus . Sete r iposte e t le j e u s'équilibre. 

Kovaca à l'aile droite et Thiery a a poste 
( lavant-centre était vraiment par trop 
hétéroclite pour pouvoir s'imposer devant 
un adversaire aussi dangereux que l'est 
aujourd'hui le team parisien, faute d'un 
leader d'attaque, car Valencleunes n'en 
eut pas hier, le Club de l'Escaut a perdu» 
un match que logiquement il eut du* 
remporter nettement, car dans l'ensemble 
les Athéniens dominèrent sensiblement 
les Redstarmen : 11 n'y eut même, peut-
on dire, qu'une seule équipe sur le ter
rain au cours de la première mi-temps. 
Mais les locaux gâchèrent toutes les oc
casions qui s'offrirent À eux de tromper 
une defenes adverse qui ne semblait pas 
bien redoutable. A deux reprises diffé
rentes, l'avant-centre Thiery seul, de 
vant Gonzalès. mit à côté : une autre 
fols, sur corner, le même nomme reprit à 
un mètre de la cage parisienne et shoota 
dans les décors. Après la pause survenue 
sur un score vierge, Valenciennes malgré 

de son leader d'attaque, re
doubla d'efforts en pure perte cepen-

LEGERE AVANCE DE ROUBAIX ET ROUEN 
EN DIVISION INTERRÉGIONALE 

LENS A FACILITE CET ASCENDANT EN DISPOSANT 
DE JUSTESSE DE L'ÉQUIPE DE SAINT-ETIENNE 

Malgré l'opposition du Carolopolitain DUFRASNE, maillot sombre, DIAGNE va dégager son camp. 

Le Siiols KORANY1 place son « shoot » mais DALHEIMER Intervient 
et bloque te ballon. 

Corner pour Séte, Saint-Pé dégage et sur dant-A la 25e minute, O'Nelll reprit adrol-
l'ouverture Leleu obtient é g a l e m e n t un i tement un centre d'Aston et fusilla D u -
corner. Coup franc pour F ives près de : camion a bout portant. Ce but dêraora-
Llense . la balle après plusieurs reprises ! "»a les Valenciennols qui ba i s sèrent for -
v a dehors. Alternat ivement les deux gar-1 t e m e n . t d e , P : e * •* ' l n é " t a ^ . ^ S ^ V i ' " 
d iens son t alertes. Sur passe de la droi- •"• O Nei 1 partit seu du mil ieu d u ter-
te . Saint-Pé ne peut reprendre alors que ' £ « « £ " S £ ? * i " " « J ? T l f t f m S » 
le point s e m b l a ^ acquis. Fives reprend ; ^ ^ « ^ ^ " ^ • ^ ^ ^ v ^ * ° : 
ne t t ement le meil leur et amorce de bel- , p a s s a n t a l o r e à i&rTiiTe, chardar deve-
les offensives. Les attaques setoises sont ( „ a n t a v a n t - c e n t r e et Kovacs demi-droit, 
terminées moins dangereusement que , Décision trop tardive car la fin de cette 
cel les des locaux. Descente de la tr i - , rencontre émottonnante Jut peu après 
plette centrale. Gzubaclc termine mai s ; s U n é e . 
Llense réceptionne, Delourme, l'arcade , Très bon arbitrage de M. Bowley. 
sourcilière ouverte, doit sortir et ne re- I 
paraîtra plus avant le repos. Corner pour " 
Fives . Sur une attaque sétoise tous les « AKITIDCC V C A N T I R £ Ç R A T 
joueurs manquent et la balle roule don- A A U 11DE.O, T . V . A U 11DLO D A I 
cernent dehors Séte profite de sa supe E X C E L S I C R R . T . P A R 1 A 0 
n o n t e numérique pour essaver mai s Fi- »««»»»»»»».v>« . » . • ™ » « . 
ves se défend bien et essaie m ê m e encore , P l u s l e u r s c o r n e r s ne sont pas exploi-
a plusieurs reprises. Les S e w i s abusent ( ^ ^ t ^ a l e A l a m l . 
de s t enues et se font souvent p é n a l i s e r | ^ A ^ t i b e s e t Excelsio? 0 à 0. 
Dalhe imer est presse mai s ^ n z a l e s le ; Le m a t c h est toujours joué à toute al-
supplee heureusement . Llense s oppose j minute avant la f in, l es 

P lus de 45.000 personnes o n t pénétré 
d a n s le Stade de Colombes pour assister 
à la F ina le de la Coupe de France qui 
opposai t le F.C.O. Charlevil le a u R.C. 
Paris. P lus de 25.000 personnes n'ont pas 
pu trouver place d a n s le st .de. M. A. 
Lebrun est arrivé à 14 h. 50 salué par la 
Marsei l laise que tout le m o n d e a écouté 
debout. Il s est rendu sur le terrain ac
c o m p a g n é de M. Jules Rimet , Lucien 
Hubert, vice-président d u Sénat . Lange 
ron, préfet de police, Nicole, ministre 
de la S a n t é publique, Oswald Durand, 
chef de son cabinet et du colonel Bona-
cleux de sa maison militaire. Aussi tôt 
après M. Capdeville. arbitre a appelé 
les capi ta ines au centre du terrain pour 
les formali tés d'usage. 

Le m a t c h fut acharné et de bout en 
bout la lut te très sévère» dure m ê m e 
m a i s toujours correcte. Les Ardennais 
dont certa ins fa i sa ient bon m a r c h é fu
rent l ong temps dangereux et le gardien 
paris ien Hiden fut très souvent e n diffi
culté. La première mi - temps vit les Ca-
ropol i tains partir très fort contre un 
v e n t cependant violent et m e n e r d e très 
v ives of fens ives . Les Paris iens d'abord 
surpris surent cependant s e reprendre 
mai s leurs contre-attaques puissantes 
se heurtèrent à une défense intraitable 
Le résultat nul . à la pause, reflétait 
assez bien la valeur sens ib lement égale , 
avec des m o y e n s différents , des deux ad
versaires. 

La première partie de la seconde mi-
t e m p s conserva le m ê m e aspect , batai l le 
acharnée , impitoyable puis Paris prit 
l e c o m m a n d e m e n t et malgré une dé
f e n s e opiniâtre des Ardennai s l'unique 
point fut réussi par les Paris iens . Rien 
n'eût été perdu cependant si les h o m 
m e s d e Charlevil le -ie s'étaient découra
gés car il leur restai t la possibil ité de 
remonter c e faible handicap , mai s ils 

vent assez violent. Aussi tôt Hiden doit i effort : Ozenne, e n bonne posit ion. 
intervenir. Les Ard înna i s imposent leur 
Jeu. D i a g n e dégage u n e balle difficile 
et le Rac ing e n est réduit pendant quel
que t emps à jouer la touche. Herrera 
doit concéder un corner. K e n n e d y le 
botte. M a t h é le reprend et la balle passe 
au-dessus. 

Le jeu est dur m a i s correct. Yoka 
lance Merveille. D i a g n e met e n corner | a v a n t s et les Paris iens cont inuent 
m a i s celui-ci n e donne rien. Myrka et dominer largement . D a Rui n e peut 
ses arrières n e la issent rien passer. Du- bloquer un long centre d'Ozenne, il sort 
frasne l 'avant-centre semble peu à son de ses buts et Couard, à la 22» minute , 
affaire. Il reprend enfin un centre de marque s a n s diff iculté . 
Myrka et le t ransmet a Merveille. Dia-

manque le ballon. Les Ardennais . s en tant 
le péril, forment u n rideau défensif si 
difficile à traverser que D a Rui ne 
touche presque Jamais la balle. Sur une 
tête de Veinante . Ozenne démarque passe 
à Mathé , m a i s le shoot de celui-ci passe 
à côté. 

Charlevi l le . m a i n t e n a n t , joue à trois 

g n e met e n corner, Hiden cueil le cliffi-
c i l ement la balle. U n e nouvel le tenta
tive paris ienne est s topée par Herrera. 
U n e erreur de la défense ardennaise 
m a n q u e de coûter un but à l'équipe de 
Charlevil le m a i s Myrka dégage . C'est 
au tour de D i a g n e de rater une récep-
t ion. Jordan le demi-centre paris ien | semble fat igue et quelque peu démora 

R a c i n g : 1-CharleviUe : 0. 

Le R a c i n g semble n e p a s vouloir e n 
rester là. Malheureusement , B a n i d e se 
claque et n e sera plus d 'aucune uti l ité. 

A AMIENS 
AMIENS A. C. ET C. A. PARIS 

FONT MATCH NUL : 0 A 0 
A m i e n s g a p n e le tos*. Une bel le des

cente de Heid est arrêtée par Hall I.a 
riposte ne se fait pas attendre. Desniu 
rest centre la bulle qui est arrêtée .de 
jus tesse par Lefebvre. I n coup franc 
contre l l e id e n d o n n e rien. A m i e n s do
m i n e m a i s l e s a v a n t s ne s u i v e n t lias. 
Da bel e s sa i de Borsernberger passe de 
peu ii côte , u n uutre n'about i t p a s da
vantage . 

l i n essa i de Hanké est arrêté de jus
tesse par le goa l par is ien . 

L'équipe par i s i enne est beaucoup p lus 
vi te sur la bal le . Les d e u x g a r d i e n s sont 
à l 'ouvrage car le jeu est très mobi le . 
Nous as s i s tons a. un b e a u footbal l de 
part et d'autre. 

A m i e n s c o m b i n e bien m a i s la défen
se par i s i enne d é g a g e . A la mi - t emps : 
A.A.C. : 0 ; C A P . : 0. 

l i é s la r e m i s e e n jeu. A m i e n s prend 
1H direct ion des opéra t ions et il s'en 
faut de p e u que Maclni ouvre la marque . 

Le goa l par is ien est très à l 'ouvrage: 
un corner pour A m i e n s e s t d é g a g é par 
Hall . Le C.A.P. se reprend et la défense 
a m i é n o i s e est alertée a son tour. Il faut 
tout le brio de Lefebvre pour que se s 
buts restent inv io lés . 

L n e m i n u t e a v a n t la fin Bertoni mar
que p o u r Haris, m a i s le but n'est pas' 
accordé , ce joueur a y a n t rentré la bal
le de l a m a i n et l a ' f i n est s i f f lée s u r 
le score de 0 à 0. 

-es m e i l l e u r s pour P a a r i s furent 

toujours dangereuses , mats Ils sont br i -
ta l ement bloques, et Arravit, puis Pknie. 
sont touchés : la l igne d'avants locaV-
e s t alors handicapée . Les Lensois M 
défendent bien et rien ne passe. Le der
nier quart d heure voit les locaux rêver r 
vers Gulllard. mais les défenseurs steph.»-
nois ont la partie belle devant des adver
saires amoindris . La f in arrive s a n s 
changement au score. 

B o n arbitrage de M. Balducci . d e Par.'-. 

A CALAIS 
R. C. CALAIS ET R. C. 

FONT MATCH NUL 
ROUBAIX 
: 2 A Z 

D e v a n t une nombreuse galerie b i 
R a c i n g m e n Calais iens o n t t enu e n 
leurs h o n o n y m e s roubalsiens. Ce I 
m a t c h m e n é à vive allure par les deux 
équipes et avec u n peu d e c h a n c e fc s 
Calais iens devaient remporter la victoire, 
les c Doyens » prirent, d è s le début, 
l 'avantage grâce à deux buts marques sur 
corner m a i s les Canaris se ressaisirt 
et amorcèrent de nombreuses attaqu, ; 
qui échouèrent sur une excel lente c! -
fense. Cependant , a v a n t le repo: I 
égalisa par Deléglise. P e n d a n t la seconc'; 
reprise le jeu fut agréable e n c 
Calais , qui jouait à son tour contre 
vent, endigua toutes les attaques Ron-
baisiennes. Le coup de sif i l e t Usai : 
Ut sur le score 'nui 

LA P A R T I E 

n'est nu l l ement surclassé par Myrka. 
K e n n e d y fait un travail considérable. Le 
jeu pendant quelques m i n u t e s est mo
notone . Del four risque sa c h a n c e mai s 
la balle passe à proximité des bois. Ma
t h é n obt ient pas u n mei l leur résultat. 

Charlevil le descend encore et Hiden 
doit arrêter Dujardin. Delfour par ex
cès de personnal i té gâche u n e belle oc
casion. Landil lat doit auss i tôt après met
tre e n corner. C'est au tour d H i d e n 
d'être à l'ouvrage et D iagne doi t le pro
téger. Auss i tôt après le m ê m e Joueur 
sur un arrêt un peu sec blesse légère
m e n t Woerth qui reprend auss i tôt sa 
place. Del four botte u n coup franc du 

lise. Dufrasne . l a v a n t - c e n t r e de Charle
ville, est touché ; i l qui t te le terrain, 
mai s revient quelques m i n u t e s après, le 
bras droi t enve loppé d e pansements . . . 
Herrera passe avant-centre . C'est tou
jours le Rac ing qui domine , i l obt ient 
un corner : Ve inante l e tire, m a i s D a 
Rui dégage. Peu après. Myrka place un 
véritable bolide qui passe de peu à côté 
des buts. Jusqu'à la f in , le R a c i n g joue 
la défense et le score n e change pas . 

Après le match 
Aussitôt l e coup de sifflet final, l e 

terrain est envahi et les joueurs portés 
centre du terrain Herrera réussit À rié ' e n t r iomphe jusqu'à la tribune présiden-

S S f ^ S ^ ^ ^ ^ i ^ c e ^ n ^ r p r é S d e ^ ï 
République. 

Interviews-express 
H I D E N : Coupe d'Autriche e t Coupe 

de France. . . voi là u n beau doublé que je 

équipes é tant à égal i té . 

La reprise 

Cala is gagne le toss e t prend le vei;' 
. favorable. Cependant à la première m. 

F i n a m o r e . l j j i U e t Y t e i n s t o c k :̂  a A m i e n s ; nute D e Veigy concède corner ; Cotir. 
I reprend la balle et marque de la u . ' 
I Quelques at taques de Calais restent tan 
! résultat. Puis c'est a u tour de Roubaix c • 
j dégager e n corner qui n e portt iu p 
• a conséquence. Une main f lagrante • 
' Vernest , d a n s la surface d e r e p a r a i s . . . 

n'est pas sanct ionnée e t sur la contr 
a t taque c'est u n nouveau corner c o n u 
Cala i s à la l i e minute : Kalmar reprr: .; 
de la tétc e t bat Vandenberghe. L< , 
Canar i s ne sont p a s heureux dans leurs 
essais, Dessertdt son , u n e exce l lente par 
tie. Cala i s obt ient u n coup franc. Demi -
zeux ie shoote et à la suite d'un cafon. -
lage devant les bois roubalsiens D e l 
glise pousse la balle dans les fue l s a ... 
28e minutes . Moins de 4 minutes-

Lefebvre, Heid. Kel l inger et Machu. 

A LENS. R. C. LENS BAT 
L'A. S. SAINT-ETIENNE 

P A R 1 A 0 

, La part ie est à pe ine recommencée que 
semblèrent démoral i ses par le but qui Banide . en voulant bloquer m a n a u e la 
leur éta i t marqué e t ils e n surent plus balle les Ardennais 7 > n émnarent *t '< ae " B n c c - • v o " a "n œ a u aouDie que je 
retrouver ce bel al lant qui leur avait Hiden skuve d e T t r é m j u s t e s ^ Woerth ! 5 ^ c o n t e n t d a v o U " s o u f f l é a M y r k a ' C e 

-4.il.. - i- j _ 1 . . n ; j -j.-z j J U i c u u u q u e jus t e s se . WOertn . f „ , . . . - .yint m n m m i o r s »ni-t/»mrv<! n n o 
fut, surtout e n première mi- temps, une aeja permis ae met tre n i a e n e n sérieux ; descend mai s s attarde et D u p u i s lui „ , £ „ ™rti» 

péril. D e leur cote les R a c i n g m e n adop- i prend le ballon. Peu après. D a g n e doit r u d e P 3 " 1 6 

terent u n e tact ique toute de prudence j dégager de justesse . P e n d a n t plusieurs I IERRERA : Nous avons fai t notre l 

C est devant u n e bonne galerie que les 
Lensois o n t rendu aux Roubals iens le 
grand service de battre Saint -Et ienne . 
Le Jeu fut fort beau e n première mi-
t e m p s mais , par la suite . Lens m e n a n t 
par 1 à 0, les S téphano i s Jouèrent sec et 
quelques Lensois furent touchés . Les 
coups francs furent nombreux e t le jeu 
s'en ressent i t beaucoup. Pourtant , malgré i Qrandjean déplace sur l'aile gauche 
leur avantage physique, les vis i teurs ne I Herrewyn centre sur Delégl ise qui t e . -
passèrent pas, s e heur tant à u n e défense j lise- J u s q u à u repos, plus rien n'est mai -
hors l igne e t à des demis qui f irent du q"é. i 
beau travail avec François e n grande | En seconde mi-temps. Roubaix prof 
forme^ l à son tour du vent, m a i s la deien>e 

A Saint -Et ienne . Kovacs se m i t e n : calais ienne Phil ippo-De Veigy fait flores 
évidence e t la défense fut bonne, mai s et arrête tout. Deux shoots de Nicol *>: • 
les demis furent inférieurs à leurs vis-à- | s'écraser sur le poteau puis les Cals 
v**- i s iens se ressaisissent et contre-attaquci '. 

Chez les avants , m a n q u e de shooteurs. i sérieusement. Plusieurs corners contr -

pour conserver leur a v a n t a g e e t cela 
leur permit d'enlever avec le ga in du 
m a t c h la précieuse coupe tant convoitée. 

L a Coupe de France 1936 a rejoint 
ses devancières d a n s le passé ; el le fut 
pour le F. C. O. Charlevi l le l'occasion 
d'une brillante aventure sportive, mal
heureusement elle fut aussi pour certai
nes personnal i tés fédérales l'occasion 
d' interventions regrettables qui faussè-

LA P A R T I E 
minutes , le j eu se c a n t o n n e devant les ' Possible e t je crois que les spectateurs 
buts parisiens : D i a g n e d é g a g é d a n s les ; garderont de nous u n bon souvenir, 
jambes de Dufrasne , qui transmet à ' Voulez-vous les remercier pour la façon i assez fort d a n s le sens du terrain. Sa int 

rent une épreuve ayant jusqu'ici échap- I Delfour se blesse légèrement, mai s conti-
pé aux pet i tes combinaisons extra-spor- i nue à Jouer. M a t h é amorce u n e belle 

Woerth, m a i s celui-ci est hors jeu Le* d o n t i l s n o u s o n t toujours encouragés 
passes des Parisiens, marqués d e ' très i L 'année prochaine, nous serons peutrétre 
près, n'aboutissent jamais . H iden doit I P l u s heureux. 
encore arrêter u n shoot de Bieber, puis | D E L F O U R : Les Ardennais jouent sec 
Diagne . avec diff iculté, m e t e n corner : ! m a i s correctement. C est une équipe plus 
Hiden cueil le remarquablement la balle | difficile qu o n n e le supposait . Et m a i n -
d a n s un paquet de Joueurs. En tombant . | tenant. . . la passe d e deux ; Coupe e t 

Championnat ! 

encore A un essai de lancer. Sur une 
grosse faute de la défense fivoise Mon-
aallier seul devant les buts met maladroi
tement au-dessus. Les dernières minutes 
sont oour Se te m a i s au repos le score j ^ c o ^ n ê T u t 
e s t v i e i f e . 

LA REPRISE 

avants Antibois foncent sur Gonzalès . un 
cafouil lage indescriptible se produit et 
la balle est d a n s les filets de Roubaix : 
les nordistes protestent, m a i s l'arbitre 

t ives. 
LA P A R T I E 

Après é c h a n g e de s fanions et l a re
mise par Herrera à Delfour d'un san
glier en terre cuite. Charlevi l le donne le 
coup d'envoi. Charlevil le joue contre le 

attaque qui reste s a n s effet , puis Frel in 
sauve s e s buts sur une descente de l'aile 
g a u c h e paris ienne. 

Le bot de la victoire 
Maintenant le R a c i n g produit u n rude ' « Telea x 

I l est tien de noter que pour disputer 
ce match d'une aprete bien compré
hensible, les joueur* du Raxing-Clubde 
Paris s'étaient tous munis des bandes 

Delourme reprend sa place dans l'é- « s i c e n I i l I f l i c C T f\ AI CC 
liDe mai s à l'aile gauche. Saint-Pé res-1 A A L T O , U . L I L L O I S C I U . ALXO 

FONT MATCH NUL : 1 A 1 
quipe mai s à l'aile gauchi 
tant a l'arriére. Llense menacé , d é g a g e ! 
après avoir évite Lauer. Fives est au ; 
commandement . Essai de Cheuva mais 

Les Résultats et Classements généraux de football 

I Roubaix n e d o n n e n t rien. Quelques m. 
i mites avant la f in u n cafoui l lage se pro-

, , , ' „ I duit devant les buts roubals iens et Df 
^ J T Z J Ï ^ J S . l^l-J^L <2$& I sertot parvient miraculeusement à s ' e n -

parer de la balle. Encore une attaqu ~ Et ienne e s t tout de sui te dangereux e t j de Calais qui est terminée par un b' 
obt ient corner. Lens s organise e t se | m a i s l'arbitre. M Cattoir. refuse le DO : 
dégage. Le Jeu est très rapide et très pour charge îrregulière de P u g a La f 
beau, les d e m i s lensois font u n Joli survient sur le score nul de 2 à 2 Sign-
travail. j ions la belle parue de Dessertot et Co: 

Corner contre Lens. Leroux sauve et j t in, à Roubaix : de Delégl i se (le meille;-
la balle échoit à Specht , qui dribble trois | d e s 2 2 ) - Qrandjean e t Maloney, à Cala. 
adversaires e t glisse à Arravit, lequel ' 

A NICE, 0 . G. C. NICE BAT 
0 . DUNKERQUE PAR 6 A 2 

Les Niçois ne tardent pas à marqm : 
sur penalty par Schulzendorf. Quelqui 
minutes après. Dubois n e laisse aucun 

A LUle, Luckacs remplace Blgo et Ro-
Llense est toujours très bien place. Un , a r g u e z est toujours absent à Aies 
bolide de Czuback siir service de Cheuva , D'entrée après une attaque de belle e n -
trouve encore Llense en bonne position. ; vergure, Aoued place de justesse un 
Fives multipl ie les at taques mais joue > shoot à côté. Le football s'élève tout de 
de malchance . Réact ion sétoise de courte ; suite a un niveau rarement atteint à Aies. 
durée. Monsell ier met tant dehors. Llense ' Les visiteurs sont malheureux et ils dol -
toujours menacé s'avère toujours intrai- i vent concéder un corner qui oblige Des
table. Corner pour Sète , Fives remonte fossés à s'employer. 
aussitôt Delourme dernier art isan, d'une ' Le» locaux dominent net tement et. & 
attaque rapide met trop haut . '» ISe minute, sur centre de Laurent. 

_ i Cellar pases de la tête à Padron qui ins-
8è te est surclasse! et ne peut desser- [ c r t t l e p r e m i e r but de la partie pour 

Aies. 
Aies : 1 but : Lille : 0. 
Ce but ne décourage pas les visiteurs 

qui répliquent aussi tôt Xuckacs. par deux 
fols, place clés bolides que le goal alcslen 
stoppe avec brio. 

A la mi - t emps : O. Aies : 1 but ; O. 
Ll Ilots : 0. 

Malgré la chaleur, le football est t o u 
jours très rapide. La balle shootée par 
Aoued ricoche sur Beaucouri, alors que 
Déhossé était battu et va en corner. 

Puis Lille desserre lé tre inte et Aies 
se défend avec courage. Bolide d'Aoued 
bloqué ln-extrémls par Defossé. 

Enfin, deux minutes avant la fin 

LES RÉSULTATS 

rer l'emprise des locaux. Sur coup franc 
a la 21' minute, Leleu adresse une balle 
p longeante , Llense cueille mai s déséqui
libre tombe avec la sphère d a n s ses bois. 

8.C F. : 1 — F.C.S. : 0 
F ives repart de plus belle. Cheuva et 

Lauer combinent bien et Leleu termine 
d a n s le* filets sétois à la 24' minute . 

S.C.F. : 2 — F.C.S. : 0 
Delourme doit à nouveau quitter le 

terrain et voila encore les Fivois réduits 
à dix. Un chassé-croisé devant Llense se 
termine heureusement pour c e dernier. 
Corner pour Fives. Le jeu ralentit con
sidérablement. Sete amorce quelques ! m ôrnent o~uTon^Tattënd7e"mo"ns,"Barï 
a t taques conduites sans ardeur et inco K a u c e n t r e . Cabanes laisse faire et le bût 
hêrentes qui n'obligent même pas D» 1 rentre en coin. 
he lmer a Intervenir. Fives se reporte a | 
l 'attaque et Lauer après un beau drib-
bling marque un troisième point. 

S.C.F. : 3 — F.C.S. : 0 

n reete une minute à Jouer et aucun 
c h a n g e m e n t n'interviendra à la marque. 

A VALENCIENNES 
RED STAR OLYMPIQUE BAT 

U. S. VALENCIENNES PAR 2 A 0 
Valenciennes a enregistré hier sur son 

terrain un nouvel Insuccès qui rend 
maintenant bien aléatoires ses chance» de 
conserver sa place en division nationale. 
Au fait faut-il s'étonner de cette défaite 
nourell» de» Athéniens ? Non. croyons-
nous, car 11 eet absolument Incompré-
KMDatM» sinon étrange de voir aligner une 
eoulpe aussi bizarre que celle qui opéra 
tater devant le Bed Star Olympique.Certes 
1» défense locale de par la réincorpora-
Mon de Chardsr avait été renforcée, mal» 

A BULLY : S. BÊTHUNOIS BAT R.C. 
ARRAS PAR 9 A 1 

Peu de m o n d e pour ce quart de f inale 
de la Coupe d'Anoaf. 

La rencontre ne fut (nière jolie. Arras 
raisnit jouer s.m équipe réserve a lors 
que Ut thune avai t a l i g n é son équipe de 
c h a m p i o n n a t . 

Bethune s 'assure le c o m m a n d e m e n t 
des le début, çtuaire buts sont marques 
pendant la Ire demi-heure de jeu. Arras 
se reprend et m a r q u e un but u la 40e 
minute . 

A la reprise, Bé thune at taque fran
chement et marque à la 10e minute . Les 
Arrageois jouent m i e u x qu'à la premiè 
re mi- temps et m a n q u e n t de peu un se
cond goal P u i s les Bé thuno i s marquent 
sur coup franc par Bout un 7e but par 
l 'ai l ier g a u c h e et un 8e but par l 'avant 
centre, 

se termine après que î ietl iu 
i î t t a q u e de» Rouge» qui voyait opérer a inscri t un 'Je point à sa marque 

I R.C. Paris : 1-F.C.O. Charleville : 0. 
D I V I S I O N NATIONALE 

j S.C. Fives : 3-F.C. Sète : 0. 
U.S. Valenciennes : 0-Rcd Star Ol.: 2. 

S Ol. Aies : l-Ol. Lillois : 1. 
Antibes F.L.: 1-Excelsior R.T.: 0. 
F.C. Mulhouse : 2-R.C. Strasbourg : 4. 

I F.C. Sochaux : 1-A.S. Cannes : L 
i S. Rennes : 2-C.S. Metz : 0. 

D I V I S I O N INTERRÉGIONALE 
! R.C. Cillais : 2-R.C. Roubaix : 2. 
: R.C. Lens : 1-A.S. St-Et e n n e : t. 
i Amiens A.C.: 0-C.A. Paris : 0 
) O.G.C. Nice : 6-01. Dunkerque : 2. 
! S.O. Montpel l ier : 4-1 S. Boulogne : 2. 
i F.C. Nancy i 3-S.M. Caen : S. 
, A.S. Troves : 3-S. Re ims : 1. 
I F.C. Rouen i 1-Havre A.C.: 1. 

CHAMPIONNAT DU NORD 
D I V I S I O N D'HONNEUR 

S.C. Aniche : 0-A.S. Raismes : ». 

TERRIEN-ESCAUT 
S.O. HaHuin : 0 A.S.S.B. Oignies : 6. 
S.C. Lonrches : 4-Dechy Sports : 1. 

A R T O I S MARIT1M1 
A\S. Barlin : 2-E.C. Dlvlon : 0. 
U.S. Auchel : 3-U.L. Moyeuvre : 1. 

CHAMPIONNAT DE FRANCE 
AMATEURS 

S. Havrais : 1-Stade de l'Est : 0. 
F.C. Bordeaux : 4-Grand Combe : 0. 
Chateaudun : 1-S. Clermont : 0. 
Annemasse : 1-A.S. Valent lgney : 2. 
G.C. Angoulème : 1-L.S. Wariers : 3. 

RÉSULTATS DIVERS 
Belgique : 1-Hollande : L 
R.A.C. Lambnrsart : 1-U.S. Comines : 0. 
S.C. Waziers : 4-S.C.P.P. Wingles : 1. 
A.S. Tourcoing : 0-J.A. Armentières : 3. 
U.S.M, Cassel : 2-A.C. Houptines : t. 
E.S. Mouvaux : 1-A.C. Comines : 2. 
OL Dunkerque (ré», pro») : 4-R.F.C. Bru

ges : 1. 

LES CLASSEMENTS 
D I V I S I O N NATIONALE 

J. G. N. P. PtS U. 

Ol. Lillois 27 
R. C. S trasbourg . . . . 27 
R. C. Paris 2$ 
A S Cannes 27 
OL Marseil le 25 
F. C. Sochaux 26 
Excelsior R. T. 26 
S. C. Fives .» 27 
F C. Sète 26 
C S. Metz 27 
S R e n n e s 27 
F. C. Ant ibes 27 
U. S. Valenciennes. . 26 
F. C. Mulhouse 27 
Ol. Aies 27 
Red S U r Ol 25 

— — — — U. 
15 7 S 31 8 . 

10 10 B 30 | S. 

I 

3 
3 
4 
3 
7 
4 
4 
5 

10 
11 
10 
14 
12 
14 
lft 
16 

CHAMPIONNAT DU NORD 
D I V I S I O N D'HONNEUR 

S. Auchel 20 13 5 2 
S. Bruay 20 11 7 2 
C. Caudry 20 12 3 5 
S. Ra i smes 20 10 7 3 
B é t h u n e 20 8 5 7 
C. Arras 20 7 6 7 
S. Bully 20 8 4 8 
C. Aniche 20 5 7 8 
S. Avion 20 4 6 10 
S. Tourcoing 20 3 3 14 

C. Lambersar t . . . . 20 1 3 16 

PROMOTION D'HONNEUR 

marque des v ingt mètres . 
Les visiteurs ont de vives réact ions qui 

sont brisées. Le Jeu est assez égal ; 
pourtant , Lens est plus dangereux. 

S p e c h t m e t d a n s les m a i n s de Gull lard. 
Corner contre Liens, puis contre Sa int -
Et ienne. Nowicki m e t d'un rien au- ^ " T ^ ' T , ' ; i > , ; J ^ ' u l J , ' 
dessus. Lens a m a i n t e n a n t un teger avan- c h £ ^ e ^ T ^ i s s e K . Sur cot 

d aucune uti l ité pour les locaux. Coup S S S ^ ' ^ . f r ° U ™ L ! f , s c o r e - V 
franc contre LenV; Sa int -Et ienne me- k l | U e -e-t" q u a l r e n ^ i i t e s avant la 
nace. mai s voici une belle descente par 
l'aile gauche lensoise. S p e c h t f ina lement 
m e t d'un r ien à côte. Corner pour Lens. 

i Les Lensois restent a l'attaque jusqu'à 
la mi-temps, qui arrive sur le score de i 
1 à 0 e n leur faveur. 

Le Jeu reprend e t Sa int -Et ienne a \ 
m a i n t e n a n t l 'avantage du vent. Le j eu I 
est partagé. U n coup franc contre Lens I 
voit Leroux e n diff iculté ; i l se dégage ! 
pourtant. 

Les joueurs se marquent é tro i tement i 
et des accrochages se produisent. Les I 

6 3 16 

D I V I S I O N I N T E R R E G I O N A L E 

22 3 4 F. C. Rouen. 29 
R C. Roubaix 30 
A.S. S t -Et ienne '*> 
R C. Lens 29 
Amiens A. C 29 
R C. Calais 30 
S M. C a e n . 28 
C A. Paris 29 
S. O. Montpe l l i er . . 30 
8. R e i m s 30 
O. G. C. Nice 28 
A S. Troyes 30 
F. C. O. Charlevil le. 28 
U S. Boulogne M 

| Ol Dunkerque 30 
I Havre A. C 30 

F C. N a n c y 
L. O. Villeurbanne 

22 3 5 47 
20 4 6 44 
15 8 6 38 
16 4 9 36 
14 8 8 36 
15 5 8 35 
11 8 10 30 
12 6 12 30 
13 3 14 29 
10 6 12 26 
11 3 16 25 
9 S 14 23 
10 3 18 23 
8 3 14 19 

forfait général. 

A.C. Cambrai (min . ) : SOL Lillois m.: 0. 
OL Amandinois : 4-U.S. Bus igny: 3. 
J.S. Ronch in: 1-U.S. Ronch in -Thum. : 0. 
OL Lillois ( m . ) : 2-U.S. Tourco ng m.: 1. 
A A. C. Lambersart (VG>: 4-E.S. Cy-

eoing : S. 
E S . Cysoing (B) : 3-A.S. Templeuve; S. 
OL Lillois ( a m a t . l : 5-A.A.E. Leforest: 0 
l ' .S.C. Jenmont e t I.C. Ferrière : remis. 

T E R R I E N - E S C A U T 
A S. H a u t m o n t 
U S. Escaudain 
U S. Auberchicourt 

A S. 8 . B . Olgnies. . 
U. S. Vieux-Condé.. . 

A S. C. He l l emmes 
U S. Roubaix 
O. 8 . HaHuin 
S C. Lourches 
S. O. HaHuin 

n ?.? 

m 22 

m 22 

a ?.?. 

a 22 
2(1 
22 
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14 
12 

7 
7 
fi 
fi 
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1, 
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S 
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fi 

4 
R 
9 

11 
14 
15 
14 
18 

A R T O I S - M A R I T I M E PICARDIL 
U S. Drocourt 
S. C. Abbeville 

S C. Albert 
U. S. Llévin 
J 8 . Desvres 
R C. Divion 
C B i l l y - M o n t l g n y . . . 
R. C. Doul lens 
U S. N œ u x 

22 
22 
22 
22 
22 
22 
22 
22 
22 
22 
21 
21 

19 
18 
13 
12 
11 
11 
fi 
fi 
fi 
1 
4 
5 

3 
4 
1 

1 
3 
7 
7 
7 

10 
12 
13 
14 
14 
13 
15 

• n n 51 
50 
4« 
4? 
3 fi 
M 
35 
31 
27 
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tage. S p e c h t est blessé et ne sera plus I f r ^ T ^ ? , ' , £ " ™ " ^ f * " 1 ' ^ „ . , „ . . „ . „ H H . A ~ , . „ . i„.. i„—. ._ ri~..- I franc. Boulmier ouvre le score pour Du 
re m i n u t e s avant la m.-

temps. Hogan marque à son tour. La r.-
poste niçoise ne se fait pas at tendre < 
Marino porte a quatre la marque e n fa
veur de Nice. 

F ina lement Nice bat Dunkerque par 

A MONTPELLIER 
S. 0 . MONTPELLIER BAT 

U. S. BOULOGNE PAR 4 A 2 
Boulogne est très actif et décidé, s lo 

coups francs pleuvent , la partie s e n | q u e Montpellier, pratiquent \ui meiile 
trouve gâchée. 

Sa int -Et ienne veut marquer e t pousse 
tant qu'il peut . Lens est dominé , mai s 
peu de shoots partent vra iment : les 
arrières et les demis lensois, appuyés par 
Siklo e t Arravit, déblaient tout . U n dur 
envoi d e Langul ier est bloqué par "Le
roux. Les échappées de s locaux son t 

football, ne parvient pas a marquer 
Sur une échappée de Bonnet, qui centr. 

sur la droite, Ebner marque imparable -
ment un Joil but. Peu aorès. Montpell: 
marque un deuxième but. Avant le repo.-
Boulogne marque par son ailier. — A la 
mi-temps : Montpellier. 2 ; Boulogne 1. 

Finalement. Montpellier bat B o u i o c n 
par 4 bute à 2. 

A D C N A I N , O. A M A N D I N O I S B A T 
U. 8. B U S I Q N Y PAR 4 A 3 

troient de nombreux corners qui sont 
tous dégagés . Sur une riposte, Cacheux 

• _ „_i .., -* ,.. ^. I «'échappe et marque après un bel effor. 
Rencontre très disputée comme 1 indl- personnel. Dechy réagit et il faut tout<. 

que le score bien qu'à la mi- temps le l'adresse des arrières Jt H» » . « J „ 
score eût été de 4 à 1 en laveur des ' i ^ ^ f . . £1* f ^ ^ L LC„ d

T
U 8 a r d i e " 

Amandinois : la secondé ml- temp» nous 1 1 ? ^ ° * ?£ZJZ^r f . ^ L e s a v a n ' -
permet d'assister à un net retour de Bu- ^ l } f C

1
h 0 1 l r e p a 7 ^ e n . t a ' a t taque et l'ailier 

signv qui presse sans cesse la défense Baucne d un choot éclair bat le gardien 
adverse, la blessure survenue * u n des adverse a nouveau. Il reste d ix minutes 
arrières amandinois contribua pour beau- | a jouer e t la marque ne changera plus. 
coup à l'augmentation d u score. 

A L O U R C H E S , S. C. L O U R C H E S 
B A T D E C H Y - S P O R T S PAR 4 A 1 

Quoique jouée avec fougue cette partie 
de championnat fut disputée correcte
ment, les deux équipes prenant tour à 
tour l 'avantage. 

Pendant le premier t ime qui fut très 
égal, Lourches marque par Kowalak sur 
passe de Cacheux a u bout de 25 minu
tes de Jeu et Dechy, qui pratique un jeu 
très décidé, égal ise quelques minutes 
avant le repos. S ignalons des arrêts ma
gnif iques d u gardien visiteur. 

A la reprise, Lourches descend. Michel 
Lengrand reprend la balle a u vol e t par 
u n retourné surprend le gardien Dechi-
nois. Les locaux restent à l 'attaque et 
pendant de longues m i n u t e s Ils s'oc-

Excel lent arbitrage de M. Richct 
Raismes . 

A HALLI IN, A.S.S.B. OIGNII 
BAT S.O. HALLL'IN PAR 6 A 

Le dernier match de champlom.. 
Hallulnol» vient de se terminer par II 
écrasement. La partie ne fut Intéressant e 
qu'au cours de la première m l - t e m j ^ 
Les visiteurs Jouant contre le vent du
rent se dépenser pour Imposer leur Je i 
car à certains moments, les locaux fai
saient mieux que se défendre. Flnalt -
ment. , les joueurs d'Olgnles eurent N 
dessus et le repos fut atte int sur le acore 
de S à o. 

Profitant du vent. Olgnies fut cons
tamment maître au oour» de la reprise. 
Deux nouveaux buts furent bientôt mar
qués. Ce fut le grand relâchement Jusqi e 
la fin. Un sixième but fut rentré avant 
le coup de sifflet final. 
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